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	Fabio GILLI, devenu non – voyant à l’âge de trente huit ans alors qu’il était prêtre il y a  environ dix ans en ce 20 septembre 1973 après son séjour au Togo entre 1968 et 1971, le Prêtre de Jésus – Christ  a choisi avec Amour de revenir au secours de ses frères malvoyants du Togo avec sa prophétie : «  quand mes Yeux se sont fermés, je les ai ouvert pour les non – voyants et malvoyants nécessiteux du Togo ». Missionnaire combonien au Togo, le révérend Père va donner tout ce qu’il a pour sa mission pour la cause des Non – Voyants et malvoyants du Sud – Togo. En cette année 2009 et le 30 mars, le révérend Père fête ses quarante six ans de vie consacrée comme Prêtre de Jésus Christ et trente six ans au service des Non – voyants  dans la mission du Seigneur.
	UN Prêtre Non – Voyant qui illumine !


                                             Moïse Allassan TCHAPO

L’an 2009 et le 30 mars
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Un Prêtre Non – Voyant qui illumine !
« Aimer, c’est Donner »
                                                                                               Moïse Allassan TCHAPO
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Père Fabio GILLI:

« Quand mes yeux se sont fermés, je les ai ouvert pour les non – voyants et malvoyants nécessiteux du Togo »

Fabio GILLI, 

          Un Non – Voyant 

                                   Qui 

                                Illumine !
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Préface
Nous avions assemblé et écrit ce petit livre pour la commémoration des quarante six ans de sacerdoce du Révérend Père Fabio GILLI dont trente six années de vie de non – voyant. Il est  intitulé : «Un non – voyant, qui illumine ! ».

Le témoignage très sympathique de Lumière que cet être humain apporte à la Population des personnes vivant avec le handicap visuel, a laissé aujourd’hui l’intituler ainsi. 

Les hommes attendent la publication du troisième message de « Fatima », qui leur dévoilera sans doute ce que chacun de nous doit attendre de l’avenir.

Les Hommes se trouvent dans une angoisse universelle entraînant maladies et dépressions chez les jeunes et les personnes âgées. Dans leur quête de la vie, le désarroi s’empare des individus. Le sens de la vie n’est plus perceptible. Malade, affaibli, malvoyant, aveugle et sans espoir, c’est ainsi que la vie de la plupart des gens se déroule sous le vernis merveilleux du confort matériel. L’âme et le corps appellent à l’aide et à la guérison. Qui peut nous venir en aide et nous guérir ? Où trouver une issue ? Est – ce vraiment possible ?

Il n’y a, à cela, qu’une seule réponse : accepter notre handicap et notre situation présente tels qu’ils sont arrivés et tels qu’ils seront demain et nous tourner vers celui qui nous a donné la vie, notre Créateur qui sait tout de nous.

Car ce qui fait plus mal et qui tue, c’est l’indifférence et le refus ; et ce qui fait du bien c’est l’acceptation et l’abandon à celui qui sonde les cœurs, Notre Dieu. 

Tout ce que Fabio GILLI, en tant que Prêtre Non – voyant a fait, apparaît de plus en plus proche de nous et surtout, de la réalité des capacités que possède une personne handicapée visuelle.

A la quête d’aide, de guérison et ou de réinsertion sociale, la personne vivant avec un handicap en général et, visuel en particulier, redevient alors pleinement heureuse et retrouve la positivité, sachant dorénavant vers quoi se tourner, à savoir vers le Bien et non plus vers le Mal.

 C’est ainsi que la personne handicapée visuelle qui a eu la chance de rencontrer le Révérend Père, ne craint plus d’être malvoyant, ne se demande plus pourquoi c’est « moi »d’être aveugle et dès lors s’abandonne à son activité.

La Grâce et la chance Divine sont à ceux qui ont retrouvé la vue après avoir rencontré cet homme, et de sa part, lui ne donne ceci qu’à la volonté Suprême et Divine car dit – il, Dieu sait ce qu’Il fait et ce qu’Il veut de nous.

Le présent ouvrage est un exposé succinct d’une partie de l’histoire du révérend Père ici nommé, de sa cohabitation avec les non – voyants et les malvoyants du Sud – Togo, région du Togo qu’il a consacré sa vie sacerdotale, et pour cela n’est pas une fin car il n’est pas un ouvrage définitif. Sa seule ambition est d’aider chacun qui la lira à dégager la riche expérience du prêtre, les expériences précieuses et utiles pour le présent et l’avenir de nos personnes malvoyantes qui y sont toujours avec nous et autour de nous, dans nos familles, dans nos villages et dans nos quartiers.

A tous ceux et à toutes celles qui la liront, nous demandons de contribuer à son enrichissement par leurs remarques, leurs suggestions, leurs souvenirs.

AVANT PROPOS
La présente œuvre nous permettra de jeter un regard rétrospectif sur ce qu’a été, dans le temps, l’enfance et la vie consacrée du Révérend Père Fabio GILLI. Nous ne pourrons que constater avec curiosité comment un prêtre non – voyant s’est doté d’une organisation solide pour venir en aide aux personnes handicapées visuelles d’un pays dans lequel il est envoyé en mission sacerdotale en tant que prêtre de la Congrégation des Missionnaires Comboniens, une Congrégation fondée par Saint Daniel COMBONI de nationalité italienne tout comme  le prêtre.

Elle présente l’essentiel de ce que vous devez savoir afin de pouvoir accepter votre handicap Visuel si vous en avez, ou d’accepter la personne handicapée si vous en rencontrerez dans votre vie ou sur votre chemin.

Tout être humain peut apprendre à accepter une personne handicapée visuelle s’il a dans son cœur le désir profond de lui venir en aide. 

Fabio, en a déjà fait beaucoup pour la personne handicapée visuelle directement et par son association.

Ce témoignage sur la vie du Prêtre est destiné à vous aider à reconnaître ce que vous devez faire par vous – mêmes pour que Dieu, lui le Tout – Puissant, puisse faire en vous ce que vous souhaitez. Que vous soyez personne handicapée visuelle ou non, le témoignage de cet homme va directement à vous et vous pouvez faire quelque chose pour aider l’humanité aussi bien la personne handicapée visuelle ou la personne valide qui s’occupe d’elle soit directement à elle – même ou par son association.

Si vous arrivez à avoir toujours confiance et la foi que le Bien est plus fort que le Mal, alors vous pouvez devenir, à travers son expérience, des maîtres de la Vie, en acquérant sur tous vos chemins la santé et le bonheur  pour vous mêmes et pour les autres.

La plupart des personnes handicapées qui ont trouvé son assistance  de ce  prêtre ignorent son histoire. Seuls les plus proches de lui et les plus sensibles savent quelque chose de lui mais leur mémoire est défaillante et, en une vie d’Homme, tout est oublié.

Les documents écrits sur lui ont été réalisés par les étrangers venus l’interwiver. Et ce pendant ces documents sont fort rares et aussi sont édités en langues étrangères telles qu’en italien et en espagnol.

Les quelques lignes qui tentent ici de reconstituer une partie de son histoire n’ont été rendues possibles que grâce à l’entretien que lui – même a accepté nous accorder.

Nous pouvons d’ores et déjà, à travers cet ouvrage, rendre hommage à cet homme de Dieu qui a réussi malgré son handicap visuel, à se familiariser avec les personnes handicapées visuelles du Sud – Togo et à leur venir en aide d’une manière ou d’une autre.

Puisse cet ouvrage trouver un accueil amical et une appréciation favorable, et contribuer ainsi à éveiller et à rehausser l’intérêt porté à cette brillante expérience serviable qu’eut le Révérend Père.

Nous souhaitons que vous puissiez rencontrer Fabio GILLI en tant qu’ « ami spirituel ! ».

INTRODUCTION
Le 21ème siècle  aura à résoudre la grande question du développement social. La réalisation  de cet objectif essentiel passe obligatoirement par la prise en compte d’un certain nombre de problèmes prioritaires qui sont, entre autres : la pauvreté, la création d’emplois, le renforcement de l’intégration sociale des couches sociales défavorisées parmi lesquelles des personnes handicapées.

Et Quand nous observons les nombreux maux et handicaps existant sur notre planète, l’urgence d’une assistance pour la paix intérieure et la conversion des âmes nous apparaît aussi d’une évidence implacable.

Les efforts déployés pour assurer  la promotion  de cette couche sociale sont variables d’un Etat à un autre, d’une culture à une autre et d’une personne à l’autre et sont dépendant des niveaux de développement de chaque pays, ainsi que de la façon dont les personnes handicapées s’organisent.

Le révérend Prêtre, devant vivre la cécité lui – même à l’âge de trente huit ans, suite à la maladie de la rétinite pigmentaire qu’il développa durant son enfance avec une forte myopie, n’est pas resté indifférent face à cette lutte pour soutenir la personne handicapée. C’est ainsi qu’il a trouvé par cette phrase: « Quand mes yeux se sont fermés, je les ai ouvert pour les non – voyants et malvoyants nécessiteux du Togo », une force pour aller aider les malvoyants du Sud - Togo.

Conscient de la base du développement social, le révérend Père a tenté de relever le défi à travers plusieurs approches. Quelles sont ces approches  et qu’ont-elles donné en termes de résultats ? Un examen de l’expérience du Prêtre de Jésus – Christ et ses diverses réalisations permettra d’en connaître un peu sur sa Vie,  laquelle retient notre attention dans le cadre de cet ouvrage

La formule magique qu’il a trouvée à travers les associations pour venir en aide aux non – voyants et malvoyants du Sud du Togo, il y a trente six années, est d’offrir à toutes les personnes porteuses de ce handicap,  des soins de qualités et des opportunités pour leur réinsertion sociale. Cette initiative de cet illustre personnage à conduit à l’élaboration et au financement des programmes de développement à la base pour la personne handicapée et à la formation professionnelle de celle – ci. Il s’agit, entre autres, des programme de «  l’Institut Kékéli Nèva » de Togoville, du Centre Sainte Lucie de Totsi à Lomé bénéficiant de l’appui financier et matériel de « Gruppo San Francesco » en Italie et aussi bien de l’Association Artisanale des Non – Voyants de Lomé qu’il a rencontré en 2007 et qui dès lors bénéficie de son soutien.  
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« Aimer c’est donner »
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Qui est Fabio GILLI ?
Fabio GILLI, à qui est consacré ce petit ouvrage, est né à Albiano (30) en Italie le 13 juin 1935 dans une modeste famille d’origine italienne. Italien d’origine donc, il est issu de cette famille dans laquelle rien ne lui a manqué dans son enfance. 

Sa famille, de confession chrétienne catholique romaine, lui a valu la chance de vite trouver sa vocation religieuse. Et c’est ainsi qu’il va très tôt consacrer sa Vie entière au Christ – Jésus. A l’âge de 21 ans donc en 1956, après ses études à l’enseignement normal donc du cours primaire au collège, il est admis au Grand séminaire chez les Missionnaires Comboniens et recevra son sacrement d’Ordination Sacerdotale, le 30 mars 1963 à l’âge de 28 ans en Italie dans sa ville natale après la réussite de ses études pendant sept années dans ladite Congrégation. Quoi de plus admirable que huit ans plus tard son jeune frère Bruno GILLI, recevra lui aussi l’ordination sacerdotale dans la même Congrégation.

Et déjà soulignons que la situation de santé que le prêtre va vivre dans son âge adulte provenant des « mauvais yeux » à l’Enfance à la Cécité à l’âge de trente huit ans comme  il  aime le dire, n’est pas relatif à la famille puisque le mal n’est ni  innée ni généalogique.

Vie du Révérend Père Fabio GILLI
Fabio est – il ordonné prêtre en tant que personne non – voyante ?

A cette question, il nous est très intéressant de souligner que les prêtres de Jésus – Christ sont des Hommes bien tant physiquement et moralement et aussi répondant très bien dans leur méthode intellectuelle et psychologique. Voilà pourquoi d’ailleurs avant d’être  admis au Grand séminaire pour la formation à la vie consacrée, plusieurs analyses médicales sont exigées dans une norme de rigueur absolue…Alors impossible d’accepter un non – voyant au Grand séminaire pour la Vie consacrée et voir plus encore ordonner un non – voyant « Prêtre de Jésus – Christ » jusqu’à ce jour du Vatican II.

Ce n’est donc pas le Père Fabio qui aurait fait l’exception.

Ainsi pour cette personne de courage louable que nous découvrons ici, elle a été d’une valeur et d’une capacité intellectuellement remarquable puisque déjà dès son enfance, il avait des « mauvais yeux » : il vivait avec une forte myopie et suivait des traitements médicaux dans l’espoir de guérison. Mais ce mal ne l’avait pas empêché de terminer ses études scolaires.  Grâce à sa bravoure et à son charisme, il va découvrir très tôt sa vocation sacerdotale.

Ayant tenu bon et très bon d’ailleurs à l’école normale, il entra au Grand séminaire en Italie pour enfin réussir avec brio sa théologie qu’il a commencé en 1956 à l’âge de 21 ans.

Retenons au passage que Fabio tout comme beaucoup de séminaristes, portait déjà des lunettes de corrections depuis son enfance et changeait régulièrement ces verres en numéros croissant.

Séminariste de la Congrégation des Missionnaires Comboniens, il sera ordonné prêtre de Jésus – Christ le 30 mars 1963 à l’âge de 28 ans comme tout prêtre, personne voyante après avoir réussi normalement le cursus du Grand Séminaire dans sa congrégation et dès lors il va poursuivre sa mission comme le lui demandera son Supérieur Général de Province.

Vie Sacerdotale de Fabio
Après son ordination sacerdotale le 30 mars 1963, quelques mois plus tard, toujours dans la même année, grâce à sa bravoure et à sa force de vaillant prêtre, il se verra nommé Responsable du Petit Séminaire de sa Congrégation en Italie. Il exercera cette tâche jusqu’en 1964.

Il sera ensuite envoyé à Paris en France de 1965 à 1967 pour l’apprentissage de la langue française. Déjà, un chemin vers le Togo dans les plans divins est alors en train d’être tracé pour lui…

Après les deux années passées à Paris pour l’étude du français, il revient en Italie, mais pour une courte durée car, déjà en 1968 il quitte l’Italie pour le Togo. C’est là que commence sa mission vers l’Afrique.

Le révérend prêtre à la joie ici de nous retracer son premier voyage vers l’Afrique à destination du Togo et son premier séjour dans ce pays de la Côte Ouest Africaine.

Ainsi il nous dit :

Pour venir au Togo,

J’ai pris en Italie, le train à Vérone pour Marseille,

De Marseille, je suis venu en Bateau au Maroc

Du Maroc, je suis arrivé en Bateau à Accra en passant par le Port d’Abidjan.

D’Accra nous sommes venu à Lomé ;

En cette année, Lomé n’avait pas encore un port digne de ce nom ; Alors c’était une grue qui nous soulevait du bateau dans un gros panier pour nous déposer dans une pirogue à 2 kilomètres du rivage et ainsi la pirogue pouvait nous déposer à son tour sur la rive.

Alors nous prenions la rive à pieds pour la plage. 

Nous séjournions à Togoville en premier dans des situations de Missionnaires comme l’a su justement indiqué Daniel COMBONI le Fondateur de notre Congrégation.

Nous nous couchions à même le – sol, sans matelas, et c’est par après que nous avions trouvé une idée de remplir les sacs vide, de feuilles de maïs sèches qui pouvaient nous servir de matelas et ceci pour amoindrir les chocs au sol et l’humidité… pas de toilettes… vraiment la première mission au Togo fut très difficile. Mais la Force de l’Esprit – Saint reçue le jour de l’ordination était plus forte que ces difficultés ; dès lors nous ne sentons plus rien… évidement c’était la mission du Christ «…aller jusqu’aux confins de la Terre…»

Après trois années passées en Afrique et plus précisément au Togo, je devais retourner en Italie puis repartir à Paris dans une école de Théologie.
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Vie de Fabio en tant que Personne Non – Voyante

Vers les années 1970, la vue du Père a commencé par plus baisser et ainsi la perte de la vue arrivait tout doucement. Lui qui voyait un peu entre la dixième heure du matin  et la troisième heure du soir quand le soleil tapait bien fort et plus encore quand le soleil était au Zénith, n’apercevait plus près que rien, absolument rien du tout.
Vraiment c’est difficile et à chacun de le voir à sa manière…

Un prêtre qui pilotait la moto de Togoville à Lomé jusqu’au quartier Adidogomé (120 km environ), en suivant les rails du train, qui pouvait s’arrêter en toute sécurité pour donner la voie au train, trouvera cette méthode qu’il a trouvé lui-même pour sa mission inutilisable… Oui si Fabio avait trouvé cette méthode, c’était pour éviter les accidents de circulation : les hommes, les engins roulants ; puisque conscient de sa forte myopie, et n’ayant pas peur de la boue, des morceaux de bois, des cailloux, des racines qui le faisaient tomber plusieurs fois et régulièrement et à tout moment car ceci valait mieux que les accidents sur les voies publiques dit – il, dans la volonté de faire sa mission pastorale, se verra dissuader de revenir au Togo, puisque, le 20 septembre 1973 le médecin Ophtalmologue à Paris devait le déclarer « Aveugle absolu » pour la maladie de la Rétinite pigmentaire dont il souffrait.

Quel choc pour l’Être Humain que nous sommes et de surcroît, Être fragile de chair…

Plus choquant encore qu’au moment où le prêtre rentrait à l’Hôpital pour la dernière fois et qu’il serait déclaré aveugle, il rencontra une personne aveugle à la porte d’entrée de l’hôpital qui mendiait pour vivre.

Fabio qui a sillonné tous les grands hôpitaux d’Europe, de l’Italie jusqu’en France en passant par l’Espagne, n’a pas eu la moindre chance de récupérer ne serait – cet un seul Œil et là devenir hypo voyant ceci pour juste la mission pastorale du Christ… 

Mais Dieu l’a – t – il oublier ? N’est pas Lui qui l’a appelé à son Service ? N’est pas à Lui qu’il à consacré sa Vie en devant Prêtre de Jésus – Christ ?

Le destin déjà écrit pour lui était  là : tu seras pour moi un Prêtre de Jésus – Christ, mais un Prêtre non – voyant.

L’histoire divine écrite sur le Père Fabio s’est alors fait voir à tous. Une nouvelle voie s’ouvrit à lui dans sa Suite du Christ – Jésus pour qui, il est prêtre.

A la dernière parole du médecin au Prêtre : « mon père, prépare – toi à être Aveugle toute ta Vie terrestre », deux voix se sont fît entendre à notre brave Homme – Prêtre : une Voix Humaine dans sa pensée d’Homme et une réponse Divine à la Voix humaine qui arriva sans tarder. Alors la lutte ne devrait pas faire long feu car Dieu est le Tout – Puissant.

Voici les deux voix :

Celle venant de la pensée humaine lui dit : « alors, je serai aveugle toute ma vie et je vais mendier comme cet homme aveugle que je venais de rencontrer juste à la porte d’entrée de cet hôpital ? Que vais – je alors devenir ? »

Celle Divine qui donne réponse à la première lui répondit : « en ce moment je serai là… »

Quoi de plus juste pour le prêtre puisque même Jésus – Christ a vécu cette situation. Et nous pouvons nous rappeler le triduum pascal : Le Christ lui aussi a senti la peur de la Croix…il a fait l’expérience de la solitude et de l’abandon. Car ne voulant pas être seul, il s’est fait accompagné par ses disciples et leur a demandé de prier avec lui… Mais plusieurs fois il est revenu les trouvé endormis… étant abandonné par tous, seul Jean serai au pied de la Croix avec les vaillantes Femmes. 

Puisque Dieu n’abandonne jamais celui qui écoute sa Voix et met sa confiance en Lui, le Révérend Père, grâce à la Providence Divine dans la Voix qu’il a entendue, et lui qui n’a jamais douté de cette Voix, n’a souffert de rien c'est-à-dire rien ne lui a manqué puisque la Parole Divine a laissé en lui l’accomplissement.

Alors tout doucement, ayant repris moralement, spirituellement et ayant surtout accepté son Handicap et aussi bien, fait confiance à la Providence Divine, devrait se remettre au service de sa Congrégation. 

C’est ainsi qu’en 1978, il apprit le « braille ».

Après l’apprentissage de cette nouvelle écriture, il reprit le chemin de retour en Afrique et toujours au Togo en 1979.

Ne s’ayant pas laissé dissuadé par ses confrères et son entourage de revenir au Togo, puisque son état ne le permettait plus de service Dieu en Afrique pour certains, a été d’ailleurs pour lui, une force de missionnaire combonien pour sa mission au Togo. C’est là qu’il prit effectivement le Chemin de son retour au Togo mais cette fois – ci en Avion de Rome à Lomé en passant par Abidjan.
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Fabio GILLI, Prêtre Non – Voyant
Revenu au Togo, Fabio Prêtre de Jésus – Christ, mais non – voyant maintenant, fait les mêmes services missionnaires que ses confrères mais cette fois – ci assisté par certaines personnes. 

Avec son courage de missionnaire, il apprit la langue Ewé, langue du Sud du Togo et une des langues nationales du Togo et passant avec succès l’examen de fin de formation de la langue Ewé et se verra délivré le certificat d’étude de ladite langue. Alors une autre occasion pour lui d’être encore plus proche des natifs du Sud – Togo et se verra affecté à la paroisse de Nyékonakpoè pour accomplir ses fonctions de prêtre et là une facilité pour lui de communiquer avec les paroissiens et de dire la messe en langue locale.

De cette paroisse, il sera rappelé a la maison de sa Congrégation située à Adidogomé toujours à Lomé qui abritent les postulants Comboniens et sera nommé Responsable des postulants de sa Congrégation dans la dite maison. Une responsabilité qu’il va assumer pendant douze années.

Il écoute la confession en paroisse et même dans son bureau jusqu’à nos jours.

Fabio est associé aux confères pour le partage des services de messes en paroisse et dans les stations secondaires qui appartiennent à sa Congrégation.

Si son programme lui permet, il écoute volontier toute personne qui vient se confier à lui tant sur le plan social, spirituel, psychologique ou moral.

Il reçoit les personnes non – voyantes individuellement ou en groupe et aussi bien les responsables d’Associations de personnes malvoyantes.

Voilà pourquoi d’ailleurs, il a l’habitude de dire à ceux qui l’écoutent : « je suis venu en mission au Togo, envoyé par Dieu et par Daniel COMBONI pour : Donner la Bonne Nouvelle à mes frères et sœurs,

Eviter la cécité spirituelle des gens,

Guérir la cécité spirituelle de ceux qui en sont déjà infectés,

Faire disparaître la lèpre qui nous rend cette mine triste matin, midi et soir et qui d’ailleurs, suscite en nous la désolation conduisant à la Haine, à la Vengeance et à la Criminalité.

Puisque rien sans la foi.

Grâce à Lui, Jésus – Christ, Dieu a eu Pitié de Nous et « Moi, Fabio », je suis la Voix qui porte à la confiance ».

Le révérend Père dans sa pastorale, anime des récollections des mouvements et congrégations catholiques.

Tout de même, il était sollicité par les Sœurs des diverses congrégations religieuses pour donner des cours de catéchèse à leurs sœurs novices.

A titre d’exemple, la providence des Sœurs de Saint Gaétan lui ont confié plusieurs fois cette mission dans leur maison de formation.

Sa Congrégation d’origine l’avait déjà sollicité très tôt quand il a perdu la vue à Paris pour la formation des jeunes séminaristes dans lequel groupe faisait parti le Père Gaetano qui en 2009 sera encore Curé de la Paroisse de Tabligbo au Togo.    

En général, le père Fabio est prêtre comme tout autre confrère consacré. Mais il a besoin juste d’une petite assistance pour accomplir sa mission.

Comme tout être humain, quand on est fatigué ou malade, on a besoin du repos. A cet effet, si vous aviez une fois reçu une réponse à votre demande de rencontrer ce Prêtre, comme quoi le Père se repose et donc ne pourra pas vous recevoir, c’est tout a fait raisonnable et cela n’a rien avoir avec son handicap.

Puisque avant d’être prêtre non – voyant, il est une personne, un être humain. Aussi son âge avancé aussi lui laisse se fatiguer de plus et régulièrement compte tenue de ses activités journalières très chargées par les accueils et les écoutes des foules qui défilent matin, midi et soir dans son bureau.

RECONFORT D’AMOUR

                       Aujourd’hui, demain et toujours,
                      L’Amour demeure précieux,
                      Et la personne handicapée enfant le mérite et l’incarne.
                      En effaçant la haine par son sourire,
                      Elle accueille et considère.
                      La Personne Handicapée est une richesse insondable,
                      Soucieux de l’appréciation de l’autre.
                      Sa beauté c’est de pouvoir se perfectionner,
                      Son succès est l’effort quotidien,
                      Sa meilleure connaissance est l’amour.
                      Aujourd’hui, demain et toujours,
                      La personne handicapée nécessite l’amour.
                      La reconnaissance de sa dignité fait sa joie.
                      Son bonheur est de se savoir aimée,
                      Malgré ses limites et ses faiblesses.
                      Aujourd’hui, vivre l’amour,
                      Demain, triomphera la paix,
                      Toujours, rayonnera le bien-être
                      Un réconfort pour la personne handicapée et le monde.
                                                         Moïse A. TCHAPO

Les œuvres du Prêtre en faveur des malvoyants du  Sud du Togo

Pourquoi une œuvre humanitaire ?
A l’heure où s’interroge une part non négligeable de l’humanité sur l’essence de l’action humanitaire et ses fondements réels, il nous a paru bon de nous arrêter. Ceci pour mieux considérer les motivations qui jusqu’ici ont soutenu l’œuvre du révérend Père et surtout pour mieux partir. Repartir vers des lendemains meilleurs, ceux qu’il aura, grâce à la sagesse du passé et à la vigueur de ses bras, construits de son dur labeur quotidien.

Dans ce questionnement aux facettes pour le moins multiple, il nous a paru judicieux de vous proposer certains points de réflexion, afin de vous élucider la perception de la réalité et surtout pour échanger. L’action humanitaire naît à notre sens de l’amour humain, qui unit nos personnes parce que procédant de l’indivisibilité de notre humanité. Cet amour prend ses racines dans les profondeurs du cœur humain, un cœur qui, de nos jours, semble de plus en plus ballotté par les vents contraires de l’amertume et de l’acrimonie. Cet amour se matérialise sous forme pragmatique, que certains appellent charité et qui en fait, est un sentiment qui nous fait communier à autrui, non sous le coup d’une vile condescendance, mais sous l’ardente impulsion de la mansuétude et de la commisération. Dans le cas précis du Prêtre de Jésus – Christ, que nous avons ici en témoignage, cet amour a un dépassement total de la charité car pour lui et son amour, c’est le don total de « soi ». Père Fabio lui, s’est donné totalement aux non – voyants du Sud – Togo car dit – il : « quand mes yeux se sont fermés, je les ai ouverts aux non – voyants nécessiteux du Togo ». C’est ainsi que lui, en plus de la charité, il donne tout ce qu’il a pour la cause de la personne malvoyante au Togo.

Résultats
L’évaluation de l’apport de changement positif dans la vie de la personne handicapée visuelle à travers les efforts et le soutien donné par le prêtre à cette couche sociale, se mesure par la participation des personnes handicapées elle – même, à leur auto – développement dans leur réinsertion professionnelle et, n’est mesurable qu’à travers la quantification des différents apports, et à la qualité de la prise de conscience contribuant à la mise en œuvre d’un projet de développement et au résultat du bénéficiaire.             
Certains projets en général, et ceux du Père Fabio plus particulièrement, ont pour but d’amener la personne handicapée à prendre en main son devenir en répondant de manière durable à certains de ses besoins. Que ceux – ci soient déjà exécutés ou en cours d’exécution, le but demeure le même. Quels sont-ils? Comment ont-ils existé? Quels sont leurs impacts sur l’avenir de la personne handicapée? Quelle a été alors la participation de la personne handicapée ?
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Projets réalisés
Le Prêtre de Jésus – Christ  a conduit plusieurs projets en faveur de la personne handicapée visuelle au Sud du Togo dont voici quelques uns :

-Le Centre de Togoville connu sous le nom de « l’Institut Kékéli Neva », se voit toujours accueillir des enfants malvoyants qu’il met à l’école et su aussi en soins de santé médicaux. Certains enfants ont eu la chance d’être évacuer en Europe pour des soins médicaux et en sont revenus guéris, d’autres par contre non pas eu la chance de récupérer leur vue. Le Centre est grand et possède en son sein un logement pour les interner. Il regroupe les enfants du cours primaire, du secondaire et du lycée. Tous apprennent le Braille et aussi des activités professionnellement, initiés, financés et soutenus par le centre et ses partenaires dont le Père est le Promoteur. Quelle joie et quel plaisir pour nous de découvrir que le centre de Togoville en plus du cursus scolaire peut nous offrir des chaises tissées, nous produire de la craie blanche et de la craie en couleur.
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S ‘agissant de l’école normale, ceux qui obtiennent le baccalauréat deuxième partie de l’Etat togolais sont alors confiés à l’ACATO (Association Catholique des Aveugles du Togo) pour leur études universitaires. Tout comme les études primaires et secondaires, la scolarité est aussi bien prise en charge par les associations respectives avec le soutien financier des partenaires dont et surtout le « Gruppo San Francesco ». L’étudiant tout comme la personne handicapée visuelle parrainée, reçoit chaque mois une aide financière pour sa survie.  Soulignons au passage que l’ACATO aussi bénéficie de l’aide des associations que le révérend Père a découvert personnellement dans sa vie pour le soutien. Ce projet a permis d’équiper les membres du réseau notamment en matériel roulant et en matériel informatique (trois motos, plusieurs ordinateurs et accessoires) et un véhicule de liaison pour la Direction de l’ACATO. Les locaux abritant le Siège de l’Association est mensuellement payés et le personnel recevant un salaire mensuel.

- En 2007, le 20 septembre plus précisément, devait avoir lieu à Lomé dans le quartier Totsi, l’inauguration par le Révérend Père Fabio, d’un nouveau Centre créé pour la personne handicapée visuelle. La Création et l’équipement de ce centre nommé : « Sainte Lucie » voit toujours la main salutaire du prêtre ci – dessus nommé. Il est créé pour la personne handicapée visuelle adulte qui peut venir suivre une formation soit : en musique, en tricotage, en kinésithérapie ou en informatique adaptée aux malvoyants qui dispose de plus de trente ordinateurs et du matériel informatique à la pointe. Grâce à ce projet, la structure dispose aujourd’hui d’un dispensaire ouvert en mars 2009 pour la population.

Notons que le Centre est situé dans un grand et vaste Immeuble à deux niveaux construit par les Associations au Nom du Centre « Sainte Lucie ».
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· Sous le couvert du Père Fabio nous pouvons voir une amélioration des conditions de vie et de travail des non – voyants d’une Association à Lomé qu’il a découvert il y a deux ans et qui, au départ travaillait à part entière. Là il y a eu la réinstallation et le renforcement de la capacité de production des savons par l’achat d’une machine à « pose tampon » sur les savons  au profit de l’Association Artisanale des Non – Voyants de Lomé (AANVL) située à Nyékonakpoè. Le siège de l’association a été rénové et agrandi puis a bénéficié d’un grand appâtâmes servant d’atelier de fabrication de savon. [image: image13.jpg]


 

 Grâce à la collaboration de cette association avec le révérend Père, les personnes handicapées  autrefois pris de panique et de découragement possèdent et gèrent actuellement une entreprise de fabrique de savon de deux types : le savon racine à titre médical et le savon cubique pour la lessive. Pour l’acquisition de la matière première, il est à souligner que le prêtre est le premier bailleur mais sans intérêt au remboursement. Le Nombre des adhérents à l’association alors a augmenté. La cohabitation est devenue très nette entre personnes handicapées de cette association et chacun apporte sa pierre à la construction de l’édifice majeur et à la réalisation des objectifs généraux passant par les objectifs spécifiques.
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Participation de la personne handicapée visuelle bénéficiaire au développement social
Selon la classification, nous pouvons  noter différents types de handicaps, à savoir: des handicaps de locomotion, des handicaps de la vue, des handicaps de l’ouïe et des handicaps de la parole et dès lors des difficultés d’apprentissage. Et tous, résultant d’altérations physiques, sensorielles ou mentales mettant en marge de la société, une large frange de la population qui en est porteuse, les faisant vivre dans des conditions socio-économiques précaires ; n’arrivant pas à subvenir à leurs besoins essentiels de santé et d’éducation.                          

Puisque c’est la personne handicapée visuelle qui retient notre attention dans cet ouvrage, alors nous allons plus nous axer sur sa participation.

Ces personnes ne bénéficient que de maigres ressources, d’ailleurs occasionnelles,  provenant de la mendicité, des dons, de l’assistance des services des Affaires Sociales et de leurs parents. Elles subissent définitivement les affres d’une extrême pauvreté, puisque laissées à elles-mêmes par une société qui les taxent de cas sociaux avec toutes les implications de mépris et d’exclusion attachées à cette catégorie.

Etant marginalisées, elles ne participent pas au développement,  mais constituent un facteur pouvant le freiner. 

Dans le domaine de l’éducation, les efforts entrepris par les ONG pour son intégration ont montré que la personne handicapée visuelle n’est pas inutile à la société, et est encore moins une charge néfaste pour la communauté, mais elle est une actrice efficace au développement. Les capacités d’actrice au service du développement que possède la personne handicapée visuelle ont déjà connues une illustration avec les résultats du travail de celui qui soutien aujourd’hui cette couche sociale et à qui nous avions consacré cet ouvrage : le révérend Père Fabio GILLI, un non – voyant qui illumine !

En effet, celui-ci malgré son handicap visuel, a travaillé vaillamment pour la promotion du développement participatif et pour la reconnaissance de l’égalité des droits des personnes en général et ceux des personnes handicapées en particulier car ayant exclu de sa vie le rejet et le jugement de l’être humain. 

Au niveau national, les personnes handicapées visuelles ont contribué, grâce à leurs activités, au changement de mentalité des communautés dans lesquelles elles vivent ou dont elles sont issues. Car, nous voyons comment est encouragé au sein des communautés, l’accès de la personne handicapée visuelle à l’éducation scolaire et à la formation professionnelle. Le secteur de l’éducation dont les structures  d’enseignement général et professionnel accueillent de plus en plus des personnes handicapées visuelles, témoigne de l’évolution des mentalités sur les capacités de celles-ci. 

Il y a aujourd’hui des personnes handicapées visuelles qui sont des étudiants dans les grandes écoles, instituts et universités ou des enseignants dans des collèges et Lycées grâce au soutien du Prêtre non – voyant de Jésus – Christ.

 La personne handicapée est de plus en plus une actrice de la vie économique et sociale de sa communauté. En effet, quelque soit la  profession qu’elle exerce, qu’elle le fasse  individuellement ou  dans le cadre d’une structure (association, groupement) sa participation est remarquable.

Dans le secteur de l’artisanat, les personnes handicapées visuelles après leur formation,  deviennent des actrices de la vie économique, capables de former des groupements et  mettre à profit ce qu’elles ont appris. Elles créent au sein de ces structures des activités génératrices de revenus pour assurer leur auto développement en subvenant à leurs besoins de première nécessité. Grâce à leurs  activités, elles contribuent à leur manière, à promouvoir le développement de leurs communautés en passant par leurs familles respectives.

A titre d’exemple, une personne handicapée qui arrive à se prendre en charge  représente  une charge de moins pour la communauté, et peut au même moment assister sur le plan financier, d’autres personnes telles que ses parents. Elle  peut  également apporter sa contribution à la gestion des affaires publiques en payant des taxes et  impôts à la collectivité et à l’Etat. La formation et l’installation des personnes handicapées visuelles à Nyékonakpoè dans la profession de « fabrication de savon » sont une illustration de la contribution de la personne handicapée visuelle à son auto – développement dans son milieu. Cette prise en charge de soi et la participation, trouvent une de leurs  illustrations dans l’exemple des malvoyants que Fabio et ses bienfaiteurs envoient régulièrement à la formation de leur choix et qui reviennent heureux, très heureux d’ailleurs avec des diplômes appréciables.

Tel est le cas de Augustin, un non – voyant formé en « Informatique Adaptée aux Non – voyants » pendant deux ans à Cotonou au Benin, et qui, rentré au Togo, devient l’enseignant d’informatique des autres Non – voyants du Togo qui viennent au Centre Sainte Lucie pour suivre cette formation. Et soulignons d’ailleurs qu’il exerce ce métier avec amour et surtout avec succès et, c’est admirable quand on a la chance de le voir à l’œuvre… enseignant les autres.

Ces exemples pourraient être multipliés à profusion.

En plus des activités socioéconomiques qui ont un impact direct sur la communauté, la personne handicapée visuelle joue le rôle d’éducateur. Ce rôle s’observe dans l’exercice  des activités culturelles, et les campagnes de communication que mènent les associations. Les associations de personnes  handicapées visuelles regroupées en troupes de chorales pour animer une messe dominicale ou faire une cassette de chant, aident grâce à leurs prestations, la communauté à prendre conscience de ses problèmes, et à améliorer les conditions de vie de ses membres. Toujours grâce à cet illustre personnage, le Centre Sainte Lucie, équipé en matériel de sonorisation a permis à plusieurs non – voyants de faire des albums de chants qui passent chaque jour que Dieu fait sur les médias aussi bien à la télévision qu’à la radio sans oublier les multiples personnes qui les achètent et les jouent à domicile.  

La confection et la diffusion des affiches de sensibilisation pour les campagnes de communication ont  contribué  à éduquer  les gens et à changer  les modes de pensées et les comportements des communautés. Par les activités d’information, d’éducation  et de communication  qu’elle mène sur les potentialités des personnes handicapées, et sur les principes de la pleine participation et de l’égalité des chances, la personne handicapée visuelle a pu faire changer la mentalité et le comportement de marginalisation  de la société à son égard, en mentalité et comportement d’intégration et de valorisation en vue de sa participation active au développement.

La personne handicapée visuelle qui se voit aujourd’hui acceptée et qui peut aussi  apporter sa pierre à la construction de la communauté, a eu cette chance grâce à Fabio qui a su écouter et crier vers les bonnes volontés pour elle. Car juste un coup de main à la personne handicapée visuelle et elle développe toutes ses capacités et le reste va de soi. Oui Fabio a tracé une voie aux Non – voyants du Togo et surtout à ceux du Sud – Togo.

Les non – voyants que nous avons autour de nous ont trouvé une chance et cela vaut le coût de rendre hommage à l’illustre bienfaiteur qui vit bien sûr avec ce handicap.

Nous – mêmes ayant connu cet illustre Homme de Dieu en février 2008 quand nous vivions les débuts de notre cécité bilatérale d’origine centrale du Cerveau et nécessitant une grosse enveloppe financière pour suivre un traitement médical en Europe. Et voici que c’est un Prêtre de Jésus – Christ qui nous a parlé d’un autre Prêtre de Jésus – Christ Non – voyant qui travaille dans ce sens de vie épanouie. Notre rencontre avec cet illustre prêtre nous a aidé sur tous les plans et voilà pourquoi il est indispensable de lui dire merci par ce témoignage car en plus de ce que nous attendions de lui, il en a fait plus...
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             J’AI VU...

Qui vivra verra,
Des femmes et des enfants,                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                       Des personnes handicapées ou non,
Mendier et dormir,
A la belle étoile.

             Qui vivra verra,
             Des enfants, personnes handicapées libertins,
             Vivre sans loi ni assurance,
             En bande contre la dépression.
             Qui vivra verra,
             Des enfants, personnes handicapées des riches,
             Et ceux des pauvres,
             Elire domicile à la rue.

             Qui vivra verra,
             Des laissés pour compte,
             Se livrer à la drogue,
             Pour trouver consolation.

             Qui vivra verra,
             De braves et modestes gens,
             S’engager avec détermination,
             Pour l’avenir des sans-abris.

             Verra qui vit,
             Des enfants, personnes handicapées, perdre espoir,
             Des associations s’éteindre,
             Par manque de soutien.
                                                  Moïse A. TCHAPO

CONCLUSION
C’est avec beaucoup de respect et de gratitude que nous reconnaissons en quarante six années de sacerdoce, la mission que Dieu a confié au Révérend Père Fabio GILLI au service des autres et surtout trente six années au service des malvoyants vivant au Sud du Togo.
Aujourd’hui, nous ne pouvons pas encore reconstituer totalement ce que Fabio a apporté aux hommes vivant avec le handicap visuel par sa vie et son action inébranlable. Mais puisqu’il en a trop fait et continue par le faire, nous ne pouvons que témoigner partiellement sur sa modeste personne. Ce furent trente six années d’une action conforme à la volonté divine, trente six années d’exhortation à quitter le chemin de la souffrance et à renoncer au mal pour la réinsertion sociale de la personne handicapée. La liaison spirituelle entre Dieu et l’Homme a été rendue accessible à la personne handicapée par les mots de réconfort qui viennent de cet homme, nous voudrions dire Père Fabio GILLI.

Depuis que nous avions eu la chance de rencontrer cet homme dans notre état de cécité, chacune de ses paroles est une parole de remède et de prophétie.

Père Fabio est pleinement émerveillé de la mission de sa vie terrestre en tant que Prêtre de Jésus – Christ et plus encore de sa mission au sud du Togo ; il rempli sa tâche en ramenant l’homme à sa source, en l’exhortant à la conversion. 

A cet effet il nous dit :

        «  Je suis envoyé en mission pour donner la Bonne Nouvelle de Dieu                                                        

            Et surtout avec mes frères non – voyants, je leur apporte en plus de la 

            Bonne Nouvelle,

            Une confiance pour vaincre la cécité spirituelle des hommes,

            Faire disparaître la lèpre qui nous rend cette mine triste, 

            Ceci puis que rien n’est possible en dehors de la foi,

            Grâce à Lui, Jésus Christ, Dieu a eu pitié de nous

            Et moi, je suis la Voix qui apporte la confiance. » 

Par cette parole et son action, il réalise sa tâche de missionnaire combonien. Nous pouvons écouter Dieu et nous recevons aussi la force de le suivre. Nous ressentons à nouveau le bien, nous reconnaissons le mal, car les règles du jeu de la vie nous ont été enseignées. C’est ainsi que les personnes handicapées visuelles sont devenues une communauté et des associations de personnes malvoyantes naissent à nouveau afin de soutenir ces derniers dans  leur réinsertion effective.

Nous vous souhaitons de vous laisser convaincre en votre propre « Conscience » de la vérité de cette action divine par l’intermédiaire du Père Fabio, et vous dire que la personne handicapée visuelle n’est pas hostile à la société mais plutôt  qu’elle a juste besoin de notre aide pour utiliser ses compétences et ses autres sens. Dieu ne nous a – t – il pas donné à tous et à chacun les mêmes sens ? C’est – à – dire les cinq sens ? Et si oui…alors…que devons nous dire d’autrui ?
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